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POUR poursuivre le cham-pionnat national de pre-mière et deuxièmedivisions, les clubs exigentnon seulement le paye-ment des arriérés de la sai-son sportive 2016-2017,mais aussi une partie de lasubvention 2017-2018. C'est la quintessence de laréunion de travail tenue,vendredi dernier, par lebureau directeur de laLigue nationale de footballprofessionnel (Linafp) etles présidents des clubs depremière et deuxième divi-sions.
« Si les choses ne se décan-

tent pas, les équipes esti-
ment qu'elles ne poursui-
vent pas la compétition. Par
ailleurs, ces clubs maintien-
nent également que
l'épreuve doit se poursuivre
dans sa phase aller-retour
quelles que soient les
contraintes du calendrier.
Tout en balayant d'un re-
vers de la main l'idée du
play-off, les clubs préfèrent
jouer même en accéléré. Ce-
pendant, ils se sont accor-
dés sur une date-butoir
arrêtée à mai prochain »,explique un participantproche du dossier. Si les choses ne rentrentpas dans l'ordre, poursuitnotre interlocuteur, lesclubs préconisent d'orga-niser une assemblée géné-rale extraordinaire qui va sceller le sort du National-Foot 1 et 2, saison 2017- 2018. A la question de savoir si les autorités compétentessont informées de la situa-

tion, une source autoriséeaffirme que « la question
est transmise par courrier
aussi bien à la Fégafoot
qu'au ministère des
Sports. » Cependant, ellerévèle que « le dossier est
ordonnancé au niveau des
services compétents. Mais, il
est confronté à une absence
de liquidités. »En attendant, tout est blo-qué à nouveau au niveaudes clubs qui, il faut le rap-peler, avaient accepté,pour débuter la nouvellesaison, de prendre 1/3 dureliquat et ne jouer quetrois journées du cham-pionnat. Mais, ces acteursactifs du football gabonaisont fait montre de volontédéjà en disputant six le-vées.

Tout est encore bloqué !

Football/Après la rencontre de travail entre le bureau de la Linafp et les présidents
des clubs de D1 et D2

MM (Sce : Linafp)
Libreville/Gabon

Une vue des participants à la rencontre entre la Linafp et les présidents des 
clubs de l'élite.
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La gratitude a été le dénominateur com-
mun des réactions, au sortir de la 4e édi-
tion de la compétition parrainée par
l'entité bancaire. 

Corinne Ngoua, vainqueur en Brut
dames : « Conserver son titre est toujoursflatteur. Sauf que lorsqu’on gagne sanstrop de concurrence et après des jours

sans s’entraîner, cela atténue ma joie.N’ayons pas honte de l’avouer, nousn’avons plus beaucoup de compétitions dehaut niveau, et la concurrence a baissé. De-puis le début de l’année, en dehors de lacompétition Beaufort, nous n’avons euaucun tournoi de grande envergure. C’estpourquoi, il faut remercier des sponsorscomme Bicig de nous donner l’opportunitéde disputer une compétition importante. »
Marie-Cécile Poncet, présidente du Golf
Club de Libreville : « La perte de certainspartenaires et la diminution du nombre denos abonnés sont vraiment pénalisantespour les manifestations que nous organi-

sons. Mais il reste tout de même d'autresqui nous sont restés fidèles depuis plu-sieurs années. Avoir la Bicig à nos côtés,pour la quatrième année de suite, avec lapromesse d'une poursuite de cette colla-boration, est une bonne chose pour tout lemonde. Nous ne pouvons que lui diremerci. »
Bernard Levie, directeur général ad-
joint de Bicig : « Nous sommes heureuxd’avoir accompagné le Golf Club de Libre-ville pour la quatrième année de suite. Lacompétition a été belle, avec plus de 70participants dont 10 professionnels. Desurcroît, une vingtaine de nos cadres ont

pris part à une séance d’initiation au golf,avec les deux professeurs du club, avecpour finir un petit concours de putting.Nous avons pris un engagement de soute-nir la promotion du golf, qui est une disci-pline qui se développe chez les jeunes. Al’image des trois jeunes Gabonais qui ontrécemment pris part à la coupe d’Afriquedes nations de leur catégorie. Le niveau estencore loin des pays phares commel’Afrique du Sud, mais avec beaucoup detravail et de soutien aux efforts consentis,il y a matière à se montrer optimiste. LaBicig s’est engagée auprès du Golf Club deLibreville dans cette optique. »

Reconnaissance
Golf/Compétition Bicig/Impressions

Propos recueillis par James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

Corinne Ngoua regrette la diminution du nombre
des compétitions de haut niveau
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Marie-Cécile Poncet, qui félicite ici Patrick Nzigou Mounguengui, remercie la Bicig pour sa contribution au développe-
ment du golf au Gabon Photo de droite : La 4e édition du tournoi Bicig a apporté des satisfactions de part et d'autre.
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MISE en place dans lesouci de promouvoir lesarts martiaux, l'associa-tion gabonaise de karatédo JKA (Agakado JKA),promotrice de la tradi-tionnelle "Grande nuitdes arts martiaux", orga-nise dorénavant des jour-nées portes ouvertes,baptisées "dégustation du
sport". Un projet sportifdestiné aux populations,dont des sportifs, élèveset étudiants, ainsi que lestravailleurs issus des en-

treprises privées, des mi-nistères, etc.
« Le but de ce projet est
d'améliorer le rendement
de nos populations et de
développer le sport qui
permet aux jeunes et aux
adultes, ainsi qu'aux prati-
quants du sport, de main-
tenir une âme saine dans
un corps sain. Face à la re-
crudescence des maladies
cardiovasculaires dans
notre monde moderne,
force est de constater que
ce préalable est indispen-
sable pour créer le dyna-
misme et l'efficacité des
travailleurs. Les résultats
spectaculaires que nous
obtenons dans nos salles

de musculation et de fit-
ness ont amené les sociétés
et même les services de
santé à recourir à nos ins-
tallations », a indiqué leprésident de l'Agakado,Shihan ManvoumbiMombo Wapatcha.Il estime que « les popula-
tions ont compris la néces-
sité de lutter contre
l'obésité et les maladies
cardiovasculaires à tra-
vers l'exercice physique ré-
gulier et sous
surveillance. »Les tarifs sont à la portéede toutes les boursespour découvrir le
« cœur » de l'AgakadoJKA, au quartier Glass.

Des journées portes ouvertes 
Arts martiaux/Activités de l'Agakado JKA

MM
Libreville/Gabon

La salle de musculation de l'Agakado JKA, au quartier Glass.
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